
Le Soir
d’Algérie Sports Mercredi 18 février 2015 - PAGE15

FOOTBALL

HANDBALL

6es JOURNÉES
DU MARKETING SPORTIF

«La rentabilité,
facteur majeur

dans le choix de
modèle de stade

à construire»
l Les besoins prioritaires de pratique

sportive et de divertissement de la popula-
tion ainsi que les aspects de rentabilité des
infrastructures doivent être pris en considé-
ration dans la réalisation des stades, a esti-
mé un expert en management d'événements
sportifs, invité aux 6es Journées du marketing
sportif organisées à Alger. 

«Un stade peut avoir une durée de vie
de 40, 50 ans ou plus. Par conséquent, le
choix de l'infrastructure doit être minutieux
et obéir à des exigences logiques de
besoins de la population occupant le terri-
toire où il est implanté, tout en pensant à
développer des activités tout autour pour
qu'il soit rentable», a souligné Roland
Louvet dans son intervention à l'occasion
de ce rendez-vous. 

Le conférencier a défendu avec achar-
nement l'idée d'opter pour des stades de
petite capacité, mais qui présentent un
maximum de confort. Selon lui, cette
démarche permettra de «cibler les
consommateurs» et garantir un meilleur
entretien de l'infrastructure, citant comme
exemple l’expérience du club de Paris
Saint-Germain. «Avec les Qataris à la tête
du club, le PSG a choisi un modèle mar-
keting qui lui convient en ramenant des
stars, diminuant la capacité d’accueil de
son stade et en augmentant les tarifs de
la billetterie. Le club a sacrifié sa populari-
té auprès des supporteurs mais ses gains
ont augmenté. Même chose pour la
Juventus et le Milan AC qui ont réduit leur
affluence de 30% mais leurs gains ont
presque doublé», a fait savoir Louvet, pro-
grammiste-économiste des infrastructures
et organisations sportives associées. «A
quoi servirait de construire un stade de
football de 50 000 places dans une région
qui compte un petit nombre d'habitants ou
qui n'est pas trop attirée par le jeu à onze.
C'est là la problématique», a enchaîné
Louvet. L'expert qui a animé une confé-
rence sous le thème «Management des
stades pré et post-événement», estime
qu'un pays ne doit pas penser à faire de
stades ou des salles dans le seul but de
gagner l'organisation d'un grand évène-
ment sportif. L’avenir des stades, selon
lui, est plus important que l’organisation
des grandes compétitions. «Beaucoup de
stades qui ont abrité, par le passé, des
Jeux olympiques ou des matchs de
Coupe du monde de football ne sont plus
exploitables à présent. Alors, il faudra
construire pour les besoins de la popula-
tion à moyen et long terme, au lieu de
penser à un dossier de candidature à un
Mondial, une CAN ou un Euro», a noté
Louvet également spécialiste de la ges-
tion des risques à l'obtention d'événe-
ments sportifs majeurs. 

L'intervenant considère qu'il ne faut en
aucun cas «surdimensionner» un événe-
ment sportif. «Le stade ne doit pas être
plus important que la compétition sportive
elle-même», a-t-il dit, citant le cas de la
Confédération africaine qui pense à
«opter pour des stades de 4 000, 10 000
et 15 000 places. Mais, le plus important
pour elle est d'avoir une méga-médiatisa-
tion qui augmente chaque année auprès
de ceux qui veulent profiter de son image
pour booster leurs marques», explique
l'expert. Ces journées offrent, selon le res-
ponsable de RH International
Communication, organisatrice de cet évè-
nement, une opportunité aux instances
sportives et à leurs dirigeants pour
prendre connaissance des dernières ten-
dances du marketing sportif susceptibles
de leur permettre d'améliorer leur straté-
gie dans ce domaine.

12E CHAMPIONNAT MÉDITERRANÉEN DES U17

Troisième défaite pour les Algériens
l La sélection algérienne

cadette «Garçons» de handball
s'est inclinée hier matin face à
l’Espagne (11-26) dans le cadre
de la 2e journée de la 12e édition
du championnat méditerranéen
abritée par la ville italienne de
Pescara (15 au 22 février).

Il s’agit de la troisième défaite
dans ce tournoi des joueurs de
Bendjemil battus lundi et par
l’Égypte (12-40) et par le
Monténégro (20-15). Face à
l’Espagne, les Verts ont surtout

peiné dans le second round où ils
ont concédé un cinglant 0-8, le
premier et le dernier acte s’étant
achevés en faveur des
Espagnols respectivement 11-8
et 7-3. Le meilleur Algérien sur le
terrain, hier, était Gasmi Islam
auteur de cinq (5) réalisations.
Gasmi (7 buts au total) occupe le
troisième rang des meilleurs
buteurs algériens de ce tournoi
méditerranéen. Bennanene (13
buts en trois matches) et Azzaz
Ryad (8 buts) sont les autres
baroudeurs du Sept national

drivé par Abdelkrim Bendjemil.
L’EN devait disputer hier, en fin
d’après-midi (18h), son quatriè-
me match du tournoi, cette fois
contre la Turquie.

Aujourd’hui, les Algériens
joueront un seul match face à
Chypre (9h45) alors que demain,
ils affronteront d'abord la France
(11h) puis l'Italie (18h). Pour leur
dernière sortie, les coéquipiers
de Houadef seront opposés ven-
dredi aux Tunisiens (8h30). Le
samedi 21 février auront lieu les
matchs de classement, à com-

mencer par ceux des 7e et 8e

places (9h), puis la finale (10h),
qui sera suivie du match de clas-
sement pour les 3e et 4e places
(15h30). Les matchs se déroulent
en 45 minutes réparties en trois
périodes de 15 minutes chacune.
Chaque pays aura droit à 16
joueurs inscrits sur la feuille de
match. Outre l'Algérie et le pays
organisateur, l'Italie, ce tournoi
accueille sept autres nations :
Chypre, Egypte, Espagne,
France, Monténégro, Tunisie et
Turquie.

LIGUE DES CHAMPIONS D’EUROPE (8es DE FINALE, ALLER)

Real et Porto favoris
à l'extérieur

La dernière fois que le Real a
foulé la pelouse de Schalke,
c'était la saison dernière au
même stade de la compétition,
pour s'y imposer... 6-1 (puis 3-1 à
Bernabeu). Autant dire que l'as-

cendant psychologique est garan-
ti pour le leader de la Liga face au
4e de la Bundesliga. 

Les joueurs de Carlo Ancelotti
doivent définitivement effacer le
douloureux souvenir de la dérou-
te subie chez l'Atletico dans le
derby madrilène (4-0) le 7 février
en championnat, en se rassurant
sur la scène européenne. A com-
mencer par Cristiano Ronaldo, en
perte de vitesse en 2015 (seule-
ment 4 buts en huit matches).
Même privé d'éléments comme
James Rodriguez ou Modric,
blessés, le Real pourrait donc se
mettre en mode revanchard et en
faire subir les frais aux

Allemands. Ces derniers, déci-
més par les blessures (Obasi,
Draxler, Kolasinac, Goretzka,
Farfan), ont de grandes difficultés
offensives actuellement, trois buts
seulement en cinq matches, et
viennent de s'incliner 1-0 à
Francfort samedi. 

Mais les hommes de Roberto
Di Matteo ont montré aussi qu'ils
savaient répondre présents lors
des grands rendez-vous en
décrochant le nul 1-1 lors des
deux confrontations face au
Bayern en championnat, la der-
nière début février, ou en battant
son dauphin Wolfsburg... Dans
l'autre match de la soirée, Porto,
en affrontant Bâle, a une belle
occasion de retrouver les quarts
de C1 pour la première fois

depuis 2009. D'autant que les
Portugais restent sur trois vic-
toires en championnat (8 buts
marqués, aucun encaissé) et que
leur attaquant Jackson Martinez
est en grande forme, avec 12
buts en 12 matches toutes com-
pétitions confondues. 

Le champion suisse, de son
côté, qui a déjà réussi l'exploit de
devancer Liverpool en poule,
apparaît pour la troisième fois de
son histoire en 8e de finale, et
vise une première victoire en
matches à élimination directe. 

Start (ce soir, 20h45)
Schalke (GER) - Real Madrid
(ESP) 
Bâle (SUI) - Porto (POR) 
*Matches retour le 10 mars.

SOLLICITÉ PAR LES
MEILLEURS CLUBS

EUROPÉENS

Yacine Brahimi,
entre intox et

fantasme
l Brahimi passe-t-il ses der-

nières semaines dans le cham-
pionnat du Portugal ?

Le SSC Naples, le Paris
Saint-Germain, Everton,
Tottenham, Manchester City
puis Manchester United
seraient ces grands clubs
d’Europe qui auraient l’œil sur
Yacine Brahimi, en vue d’un
transfert cet été ! Ces informa-
tions sont-elles vraies ? Difficile
de l’affirmer. Le manager de
l’international algérien, François
Gil, lui, n’a fait aucun commen-
taire à ce sujet. Les sites offi-
ciels de ces candidats à l’acqui-
sition de l’ancien joueur de
Granada FC n’ont rien signalé.
Auteur d’un bon début de sai-
son avec son équipe portugaise
du FC Porto, la pépite algérien-
ne est en baisse de forme, avec
une prestation très moyenne
lors de la dernière CAN. Une
déception pour les nombreux
recruteurs et observateurs
venus suivre les performances
de la révélation algérienne lors
du Mondial-2014 au Brésil. De
son côté, Brahimi a toujours
déclaré qu’il se plaisait à Porto,
où il compte se stabiliser, afin
d’améliorer son niveau. Engagé
en juillet dernier par le FC Porto
pour 6,5 millions d’euros,
Brahimi n’est transférable que
si les Dragons touchent les 50
millions d’euros, montant conte-
nu dans la clause de libération
de l’ancien Grenadin.

Amine A.

l Le Real Madrid, tenant du titre, et le FC Porto se déplacent
respectivement à Schalke et Bâle avec le statut de grand favori,
aujourd’hui en 8es de finale aller de la Ligue des champions. 

Messi-Ronaldo, revoilà
la course-poursuite !

Deux champions dans les
starting-blocks : Lionel Messi et
Cristiano Ronaldo reprennent ces
jours-ci leur folle course-poursuite
en Ligue des champions, avec
pour enjeu le record de buts de
l'épreuve, détenu par l'Argentin et
convoité par le Portugais. 

Quand Ronaldo met Messi au défi
L'affrontement entre les deux

attaquants a atteint de nouveaux
sommets l'an dernier, mais qui dit
que 2015 ne sera pas tout aussi
relevé? Ronaldo, qui a triomphé
en 2014 et remporté un troisième
Ballon d'Or (après 2008 et 2013),
a fait monter les enchères il y a
un mois, lors du gala de remise
du trophée : l'attaquant-vedette
du Real Madrid a défié son grand
rival du FC Barcelone, quatre fois
sacré (de 2009 à 2012), en assu-
rant vouloir le «rattraper» à l'ave-
nir avec une quatrième couronne.
«J'aimerais rentrer dans l'histoire
du football comme étant le
meilleur», a lancé Ronaldo. Or,
au niveau du palmarès sportif
comme des records, le Portugais
(30 ans) est pour le moment
devancé par l'Argentin (27 ans).
Messi est devenu en novembre le
meilleur buteur de l'histoire du
Championnat d'Espagne (269

buts à ce jour) puis celui de la
Ligue des champions (75 buts),
au nez et à la barbe de CR7.
Lequel compte 72 buts en C1 et
va devoir cravacher pour revenir. 

Chassé-croisé en fonction
du calendrier ?

Avec les huitièmes de finale
aller de la Ligue des champions
cette semaine et la suivante, les
deux rivaux vont reprendre leur
duel pour le statut de meilleur
buteur du continent. Et on pour-
rait bien assister dans les pro-
chaines semaines à un chassé-
croisé incessant en tête de ce
classement. Par la grâce du
calendrier, c'est le Real de
Ronaldo qui ouvre le bal ce soir
(20h45) sur la pelouse de
Schalke 04, six jours avant que le
Barça de Messi n'aille affronter
Manchester City. Un décalage
dans le temps qui pourrait per-
mettre au Portugais d'égaler
l'Argentin en cas de triplé à
Gelsenkirchen, où CR7 avait ins-
crit un doublé l'an dernier au
même stade (6-1). Messi, lui, n'a
besoin que d'un petit but mardi
prochain à Manchester pour éga-
ler le record de buts en compéti-
tions européennes de clubs, déte-
nu par Raul Gonzalez (77 buts).

Mais Ronaldo (75 buts dans ce
classement) est aussi à l'affût... 

En 2015, Messi vole et Ronaldo cale
Les parcours respectifs du

Real et du Barça en Ligue des
champions influeront forcément
sur la bataille Messi-Ronaldo, de
même que la forme des deux
buteurs. 

Leur dynamique paraît s'être
inversée depuis début janvier :
Messi est en pleine forme et
Ronaldo à la peine, comme si l'at-
tribution du Ballon d'Or avait fait
lever le pied à CR7 tout en
piquant au vif le n°10 barcelonais.
Auteur de 14 buts en onze
matches en 2015, Messi semble
de retour à un niveau stratosphé-
rique, alors qu'on le disait en froid
avec son entraîneur Luis Enrique
il y a seulement un mois et demi.
Quant à Ronaldo (seulement 4
buts en huit matches), il s'est
moins signalé par ses exploits
que par ses incartades : rupture
avec sa compagne Irina Shayk,
expulsion pour un mauvais geste
à Cordoue, fête d'anniversaire
très polémique organisée juste
après la déroute contre l'Atlético
(4-0). Mais attention : entre ces
deux-là, la course est loin d'être
jouée d'avance.


